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Acte premier 
 

U n jour, pour aller au bal, 
Lucie prêta un superbe 
collier de diamants à son 
amie Rachelle. Hélas, le 

soir, en rentrant, Rachelle s'aper-
çut que le collier avait disparu… 
 
Elle retourna à l'endroit où avait 
eut lieu le bal, elle n'y trouva rien. 
Elle demanda si quelqu'un n'avait 
pas vu le bijou et toutes les répon-
ses furent négatives. Alors, elle 
regarda partout sur le chemin du 
retour, mais en vain. Le collier 
avait bel et bien disparu. (V.) 
 
Elle rentra chez elle pour s'assurer 
qu'elle l'avait bien porté au bal et 
qu'elle ne l'avait pas oublié. Mal-
heureusement, il n'y était pas. 
Alors elle téléphona à Lucie pour 
s'excuser et lui proposer de conti-
nuer les recherches ensemble. 
Bien que fort désemparée, Lucie 
accepta. (B.) 
 
Elles se donnèrent rendez-vous 
au 3 rue des Voies du Bois, le len-
demain, à 10 heures. Le jour ve-
nu, elles se retrouvèrent comme 
prévu et Lucie proposa : 
— Et si nous prévenions la po-
lice ? 
— Même s'ils mettaient des affi-
ches dans la rue disant "Toute 
personne ayant trouvé un collier 

de diamants dans la rue est priée 
de le remettre au commissariat de 
la rue Lambrecht", tu sais bien que 
personne ne viendrait, même si le 
collier était retrouvé. (V.) 
 
— Alors nous n'avons qu'à cher-
cher nous-mêmes, répondit Ra-
chelle en soupirant. 
A force de chercher, elles trouvè-
rent une voiture accidentée avec 
un diamant à bord. Elles décidè-
rent de faire une enquête et ras-
semblèrent assez de renseigne-
ments pour savoir que la voiture 
avait été volée. Dans l'accident, 
les voleurs avaient égaré ce dia-
mant, ce qui voulait dire qu'ils 
avaient démonté le collier pour le 
vendre par petits bouts. Malheu-
reusement, ils s'étaient échap-
pés. (B.) 
 
— Et si nous allions voir tous les 
bijoutiers de la ville ? demanda 
Rachelle. 
— Pourquoi faire ? répondit Lucie. 
— Peut-être que les bandits ont 
essayé de leur vendre les dia-
mants puisque personne n'est au 
courant du vol de ton collier. 
— Bon, si tu veux. 
Elles allèrent donc voir les bijou-
tiers de la ville, et, par chance, les 
voleurs leur avaient vendu à cha-
que fois un diamant du collier. 
En allant voir la police, elles réus-
sirent à récupérer tous les dia-
mants sans les payer aux bijou-
tiers, mais elles ne réussirent ja-
mais à retrouver les voleurs. (V.) 

 
Victoria et Bastien 

 

Acte second 
 

U n jour, en jouant dans les 
nombreux couloirs du 
vieux manoir de sa tante 
Agatha, Bastien et son 

ami Martin découvrirent l'entrée 
d'un passage secret derrière une 
armoire… 
 
Par prudence, ils allèrent chercher 
des lampes de poche, puis ils re-
vinrent à l'entrée du passage. Il y 
faisait tout noir, et soudain, Martin 
entendit un bruit. (B.) 

 
Ils regardèrent partout, mais ne 
virent rien. 
— Ça doit être mon chat qui a en-
core fait tombé quelque chose, dit 
Martin. 
Ils continuèrent d'avancer et, un 
peu plus loin, ils découvrirent sur 
la paroi d'un mur des inscriptions 
en égyptien. (V.) 
 
— Des hiéroglyphes ! s'exclama 
Bastien. Qui est-ce qui s'est amu-
sé à graver ces inscriptions bizar-
res sur les murs ? 
— Regarde ici ! dit soudain Martin, 
il y en a d'autres ! 
En effet, toute la paroi était cou-
verte d'inscriptions antiques. Mais 
bientôt, les deux amis commencè-
rent à s'inquiéter : au fur et à me-
sure qu'ils marchaient, les murs 
étaient de plus en plus resserrés, 
et, au bout d'un moment, ils furent 
obligés de marcher à quatre pat-
tes. (B.) 
 
Ils allèrent quand même plus en 
avant et, cent mètres plus loin, ils 

-YoYo 
Jeux d'écriture ! 

Pendant les cours d'Anglais, Victoria et 
Bastien — qui sont germanistes — 
s'occupent à d'autres choses. Ils font 
des exercices de français en 
particulier. Dernièrement, ils ont donné 
libre cours à leur imagination en 
écrivant à tour de rôle les suites de 
deux histoires commencées par le 
maître. 
 
Ils ont fait ce qu'on appelle : des textes 
"à plusieurs mains". 


